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o bservant l’autre jour mon petit tigre 
domestique attaquer le chat du voisin 

qui avait posé une patte intrépide dans 
notre jardin, je me suis dit que chez les ani-
maux, la notion de territoire est primor-
diale. En écoutant les chamailleries entre 
voisins dans mon quartier, même constata-
tion : il n’est décidément pas facile de vivre 
ensemble, côte à côte, sans donner des 
coups de griffes.   
 

Même pensée au soir du 9 février, à 
l’écoute des résultats du vote concernant la 
libre circulation des personnes. Tout a déjà 
été dit dans les médias sur ce sujet et sur 
les conséquences que ce vote va imman-
quablement entraîner. On a surtout enten-
du se manifester les inquiétudes liées à 
l’économie : elles sont bien réelles. Mais 
cela soulève encore et toujours les ques-
tions relatives à la peur de l’autre et à la 
tentation du repli sur soi.    
 

Grâce à la Gazette, depuis bientôt 10 ans, 
nous avons rencontré beaucoup de Prangi-
nois. Certains vivent là depuis des généra-
tions, d’autres sont arrivés récemment et 
ont apporté avec eux des habitudes, des 
accents et des cultures différentes. Ils ont 
tous  marqué de leur empreinte notre fa-
çon de vivre ensemble. Pour nous, Suisses, 
qui vivons sur un petit territoire confiné 
entre Alpes et Jura, ces apports culturels 
extérieurs ont permis des ouvertures 
comme des percées à travers les montagnes. Notre horizon s’en est trouvé élargi et enrichi. 
 

Vous ai-je dit que ce matin j’ai retrouvé mon chat et son ennemi couchés côte à côte ? 
Nous vous souhaitons un printemps radieux et des apéritifs sympas avec vos voisins ! 
 

                  Dominique Polikar et l’Equipe de la Gazette 

 EDITO 
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 JEUNESSE    
 

L’Ecole de voile 

U n rassemblement de 
petites coques de 

noix surmontées de 
voiles multicolores au 
large du port, ce sont, à 
n’en pas douter, les 
élèves de l’Ecole de voile 
de Prangins, encadrés 
par leurs moniteurs en 
embarcations semi-
rigides genre Zodiac. 
Nous avons rencontré 
Ambroise Johnson, actuel 
et sympathique président 
du Club nautique, pour qu’il nous en dise un peu plus 
sur les activités de cette école et ses origines. 
 

Le Club nautique fut créé en 1975  sous l’impulsion 
de quelques passionnés, dont Pierre Fischer qui en a 
été président durant plus de 30 ans. Son frère Marc, 
Walter Schüpbach, Eliane Grasset et quelques autres, 
dont le souvenir s’estompe, mirent leur énergie à dé-
velopper cette société considérée alors comme un 
peu élitiste et réservée à des nantis. Le port des Abé-
riaux, il y a 40 ans bientôt, était plus petit et modeste 
et nombre de bateaux encore amarrés à des bouées 
sans accès direct à la terre ferme. A la place du res-
taurant actuel se dressait une buvette en bois aména-
gée dans un ancien clapier (non, ça ne s’invente 
pas !). Adèle et Roger, le couple de garde-port de 
l’époque, y tenaient un débit de boissons. Par la 
suite, la commune a construit à cet emplacement des 
locaux en dur qui comprenaient une buvette, un en-
droit pour entreposer le matériel du Club nautique 
ainsi que des vestiaires pour le club de football. 

C’est en 1985 qu’a eu lieu la création de l’Ecole de 
voile de Prangins. Erwin Baumann, son initiateur, res-
ta longtemps à la barre de cette entreprise qui con-
nut tout de suite un grand succès. Six bateaux de la 
marque Equipe ont pu être achetés avec les cotisa-
tions des membres ainsi que l’argent des sponsors. 
Ces premières embarcations ont fourni 27 ans de 
bons et loyaux services avant l’acquisition, pour les 
plus jeunes navigateurs entre 7 et 11 ans, de petits 
Optimistes et pour les grands de 12 à 15 ans de déri-
veurs anglais, des RSFeva. 
 

Comment s’inscrire ?  
L’âge minimum requis est de 7 ans et la condition 
première est de savoir nager. Six à sept moniteurs 
sont en charge des cours qui ont lieu au printemps et 
en automne : le samedi matin pour les Optimistes et 
le samedi après-midi pour les plus grands. Un stage 
d’été est organisé chaque année et celui-ci aura lieu 
en 2014 sur le lac de Monteynard, à l’est de Gre-
noble. Il accueillera 8 enfants sur les Optimistes et 12 
sur RSFeva. 
 

Pour les adultes, signalons aussi que des cours de 
voile et de bateaux-moteurs sont donnés par Gianlu-
ca Brucchietti (GB WayPoint) basé au port. 
 

Marlène Meylan 

GEDEON LE GOELAND 
 

Comment, vous ne le connaissez pas ? Il a pourtant 
tenu la vedette pendant des années à la plage de 
Promenthoux. Ce gros volatile à l’aile estropiée ne 
se gênait nullement de partager le pique-nique des 
baigneurs et a fini par être chassé par ses congé-
nères. Disparu pendant quelque temps, il a réappa-
ru au port, jetant son dévolu sur une bâche verte 
d’où il inspecte les allées et venues des promeneurs. 
Il se nourrit de déchets et accepte volontiers que de 
bonnes âmes lui apportent quelques bribes de re-
pas. Il paraît que certains jours de grand vent, ce 
goéland futé se déplace jusque sur le terrain de 
foot d’où il arrive à prendre son envol. 

Renseignements:  

www.cnpr.ch  

Ambroise Johnson  

078 759 69 46 
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L’       de Caro :  à la ferme Liechti 

 PRODUCTION LAITIÈRE 

T out promeneur sait où se situe la ferme Liechti à 
Promenthoux. Son corps le plus remarquable est 

le magnifique bâtiment de style bernois, en bordure 
de la route qui mène de la Plage au Golf Impérial. Cô-
té patrimoine, la Gazette s’est déjà penchée sur l’his-
torique de ce bijou, à l’origine duquel se trouve le 
couturier Worth. Mais ici il convient d’oublier les den-
telles parisiennes pour la robe de bure du novice. Bien 
qu’amie des animaux, naturellement sympathisante 
des vaches, et habitant un coin de planète où on peut 
encore cueillir trèfles et marguerites, je me sais ignare.  
 

Adrien Liechti, 39 ans, 3ème génération des Liechti sur 
le domaine depuis 1936, est aux commandes de l’ex-
ploitation. C’est en 2005 qu’il a officialisé sa passion 
pour la terre, moteur indispensable au choix d’une vie 
d’agriculteur.  
Les grandes nouveautés du site sont au service de la 
production de lait, que le domaine est un des rares 
endroits de la région à produire et le seul à Prangins. 
Visible sur la gauche en arrivant des Abériaux, la nou-
velle étable, belle, spacieuse et aérée, dispose de 84 
places ou « logettes », un circuit de promenade et de 
zones où les vaches s’abreuvent et s’alimentent. J’ap-
prends. Pour être laitières, les vaches doivent porter. 
Oui. Elles sont inséminées artificiellement ou par sail-
lie tout au long de leur profession de livreuses de lait 
aux Laiteries Réunies de Genève (LRG).  
 

Adrien Liechti est innovateur. Il dispose d’un robot de 
traite. J’apprends. A chaque passage spontané de la 
vache, l’ordinateur enregistre ses données, et lorsque 
elle se présente, le robot sait si elle doit être traite ou 
non. Le rythme est de trois fois par vingt-quatre 
heures. Caro n’en croit pas son œil . Une vache arrive. 
Le bras de traite nettoie tout d’abord les pis, puis un 
rayon laser les localise. Les gobelets trayeurs  

 

(terminus technicus) peuvent se positionner. Le lait 
défile dans les tuyaux. Une citerne, flambante de pro-
preté, est régulièrement prélevée par le camion des 
LRG. La vache poursuit son chemin. Tout se passe 
dans le calme. Une autre se présente. Le lait prangi-
nois, notre lait, voyage jusqu’à Genève et se trans-
forme en tommes Jean-Louis, par exemple, ou encore 
en dessert Tam-Tam. Je suis un peu rassurée. Je peux 
mettre un nom sur l’issue du processus ou, à l’inverse, 
donner un parfum de Promenthoux lorsque je serai 
devant un Petit Gervais. 
 

Sur une septantaine de veaux mis bas à l’année à la 
ferme, une vingtaine y fait du charme en permanence. 
Ces veaux grandissent et rejoignent le rang des gé-
nisses, pour les femelles, ou partent sur les marchés, 
pour les mâles. Je m’attendris. Dans leurs premières 
semaines de vie, ils sont logés face au soleil dans des 
igloos. Ils y sont nourris avec le lait maternel mais 
sans côtoyer la mère. Question de philosophie d’éle-
vage : il y a en effet les vaches à lait et les vaches à 
viande. J’apprends. Le veau épuiserait le lait de sa 
mère. J’apprends toujours. Quant aux génisses, fe-

melles n’ayant encore ja-
mais mis bas, il y en a une 
cinquantaine. On les voit, à 
l’extérieur des bâtiments, 
vers l’est, batifolant à tra-
vers le champ. 
 

« C’est pas les vaches qui 
ont froid, c’est les gens ». 
Ces propos de vétérinaire, 
rapportés par Fritz Liechti, 
agriculteur à la retraite, se 
combinent dans mon cer-
veau à la réflexion d’une 
dame, visiblement experte, 
qui considérait un jour les 
installations depuis la 
route : « Elles sont quand 
même bien, ici ». 

    Caroline Christiansen 
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 ENVIRONNEMENT 

Bigre ! Nous voilà devenus trieurs et éboueurs et nos voitures se transforment en camions-poubelles ! 
S’il est difficile de contester sur le fond les nouvelles directives sur la gestion des déchets ménagers (nos dé-
chets représentent en effet un sacré défi pour la planète) il n’en reste pas moins que l’application de celles-ci 
complique le quotidien de bon nombre d’entre nous. 
Cependant notre sens civique reste entier, preuve en sont les nombreux Pranginois qui se croisent dans les 
déchetteries communales en fin de semaine. Celles-ci sont en passe de devenir « le dernier salon où l’on 
cause ». Conséquence plutôt sympathique de la réforme mise en place ! 
Soucieuses de participer à l’effort collectif et de ne pas voir la Gazette finir dans les vieux papiers, nous vous 
proposons quelques idées (brevetées) pour recycler votre journal local… 

Comment recycler votre Gazette 

Un marque-page pour vos livres : restons 
dans le papier... 

Pour les fashionistas : 
un bijou, collier ou 
bracelet, en perles  
de Gazette - la mode 
n’est-elle pas aux ac-
cessoires  ethniques ? 

Des sets de table - Comptez deux numéros 
de la Gazette pour 4 personnes, chacune dis-
posant d’une double page. Très efficace lors-
que les sujets de conversation font défaut : un 
coup d’œil à l’article sous votre couteau et la 
discussion est relancée. La diversité des sujets  
permettra de tenir toute la soirée. Ouf ! 

Un chapeau  de soleil 

« Napoléon » pour les 

juniors 
Ils ont perdu le leur à la 
plage, l’ont oublié chez 
un copain. Relax ! Vous 
prenez un ancien nu-
méro de la Gazette et 
vous confectionnez  un 
nouveau chapeau. 

Une poubelle de table ou 
l’art de recycler en recyclant... 
Quel bonheur de jeter des 
déchets dans un objet recyclé 
lui-même produit dans un 
papier certifié FSC ! 

©  Gazette de Prangins 2014 
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 CHRONIQUE ORNITHOLOGIQUE 

Le Rouge-queue noir 

C e passereau gris-noir, à 
queue orangée visible sur-

tout à l’envol, est présent par-
tout chez nous à la belle saison. 
 

A l’origine, il était principalement 
lié aux rochers en montagne 
mais l’urbanisation croissante l’a 
conduit en plaine où il s’est éta-
bli dans les vignobles, les vergers 
entourés de murs, les fermes et 
jusque dans les villes. Le Rouge-
queue est l’oiseau le plus répan-
du en Suisse et il a été observé 
jusqu’à plus de 2000 mètres d’al-
titude. C’est pourtant au-dessous 
de 800 mètres qu’il est rencontré 
le plus fréquemment, toujours 
sur le qui-vive, hochant nerveu-
sement sa queue. Une poutre au
-dessus d’une porte d’entrée, un 
recoin au fond d’un garage, bien 
à l’abri, un tas de bois lui offri-
ront un endroit pour construire son nid près des hu-
mains, à une hauteur variant entre 2 et 4 mètres au-
dessus du sol. Ou alors il choisira de s’établir sous un 
pont, de coloniser des falaises ensoleillées, des 
étables et chalets d’alpage où il partagera son terri-
toire avec la bergeronnette grise et il profitera même 
d’anciens nids d’autres espèces. 
 

L’arrivée printanière du Rouge-queue noir se situe 
durant les trois premières semaines de mars. Fidèle à 
son site de nidification et parfois à son lieu de nais-
sance, on pourra entendre son chant bien avant le 
lever du jour, ceci depuis les bords du Léman jus-
qu’aux pentes escarpées des Diablerets et du Jura 
aux Alpes. Pendant que Monsieur s’égosille, Madame 
prépare la venue de la génération suivante en cons-
truisant un nid fait de plumes, de tiges coupées et de 
mousse. 4-5 œufs sont pondus au mois d’avril et 
l’incubation dure environ 15 jours. Les jeunes s’envo-
leront déjà à l’âge de 12 à 20 jours et deviennent 

indépendants après deux autres semaines. Une se-
conde ponte est courante chez ces oiseaux et leurs 
nids sont une aubaine pour le coucou qui n’hésite 
pas à y pondre son œuf et à l’abandonner aux bons 
soins de ces hôtes accueillants. Les chats peuvent se 
montrer de redoutables prédateurs aussi bien dans 
les nids qu’après l’envol des jeunes. Les voitures ou 
autres vitres et câbles présentent également des 
dangers réels pour ce fragile passereau. 
 

Son régime alimentaire principal se compose d’arai-
gnées, de mouches, papillons et autres guêpes mais 
le Rouge-queue noir ne dédaigne pas, l’automne 
venu, les baies de sureau, d’aubépine, de framboi-
siers et de ronces. Il chasse à l’affût depuis un faîte 
de toit, une cheminée, un mur ou un éperon rocheux. 
 

En juillet, les jeunes se dispersent et la quasi-totalité 
de cette espèce quitte nos contrées entre les mois de 

septembre et novembre. La mi-
gration conduit ces oiseaux sur 
le pourtour de la Méditerranée 
et ses îles, au Portugal, au Ma-
roc et en Algérie. Une particula-
rité de cette espèce est le chant 
du mâle à l’automne qui essaye 
déjà de s’attirer une compagne 
et de défendre son territoire 
pour l’année suivante. Un sé-
ducteur-né, ce rouge-queue 
noir!  
       Marlène Meylan 

Comment le favoriser ? 
Dans le voisinage de l’homme, le 
Rouge-queue noir recherche les 
constructions munies d’avant-toit et 
de poutres. Un nichoir, avec disposi-
tif anti-fouines lui convient très bien.  
La Station ornithologique suisse à 
Sempach peut vous renseigner et 
vous fournir le matériel adéquat. Et 
pourquoi ne pas essayer d’en fabri-
quer un en famille à condition de 
disposer d’un endroit abrité de la 
pluie… et des chats. 

          Un mâle aux aguets 

Photos: Robin Séchaud  
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Villa Mon Abri : épilogue 

D ans la Gazette du printemps 2006, nous vous avions parlé 
de la décision du tribunal administratif concernant la villa 

de la rue de la Gare 17. Celle-ci était sauvée de la démolition et 
les arbres du parc, de l’abattage. Le projet immobilier des bâti-
ments projetés sur cette parcelle et celle d’à côté était abandon-
né. Les Pranginois avaient été nombreux à se mobiliser à 
l’époque et une pétition avait été signée par plus de 500 per-
sonnes, en plus des recours déposés contre le projet immobilier.  
Depuis 7 ans, vous avez sûrement été nombreux à vous deman-
der ce que devenait cette maison. Elle a été louée pendant 
quelques années puis a subi une rénovation tout à fait réussie 
qui en a amélioré le confort, tout en conservant son charme et 
son cachet. Mise en vente par la suite, elle n’a trouvé acquéreur 
que l’année passée et est actuellement habitée par une famille 
qui a eu un vrai coup de cœur pour cet endroit.  Ayant appris 
l’histoire de leur maison par les villageois, ils ont tenu à expri-
mer leur reconnaissance dans la Gazette. Voici leur petit mot. 
 

Nous sommes arrivés ici l’été passé, conquis, comme vous tous 
probablement, par la beauté du village et de ses environs. L’ac-
cueil chaleureux des Pranginois nous a beaucoup touchés. 
Le lieu nous a charmés, cette maison datant de 1907 entourée 
de ses cèdres, pins, buis et séquoias semblait sortie d’un conte. 
Nous y sommes heureux et souhaitons préserver l’esprit «art 

nouveau» de la construction ainsi que la délicate faune et flore du jardin. Nous avons appris depuis que cette 
maison et son jardin auraient dû être démolis.  
Nous tenons à remercier du fond du coeur celles et ceux qui ont permis que cet endroit demeure. 
   

                Les nouveaux habitants de «Mon Abri» 

Parlons vaudois 
Le John, il était un peu capot ces temps. Tout engringé, il faisait la potte.  A force d’être seringué par ses co-
pains, il finit par admettre que son voisin l’enniolait tant qu’il en avait parfois la grulette.  
« Cette arpette, pestait-il, y a des années qu’il fait des raponces à sa canfouine, que les travaux pétouillent et 
qu’il n’en fait pas une de droite, à commencer par son mur tout de traviole qui donne la riguenette à tous les 
passants. Quand est-ce que quelqu’un le prendra par le cotson et le senaillera pour qu’il construise quelque 
chose de sorte ? Qui c’est pour un ce tabouret?  Ca me rebouille depuis le temps ! » 
Les copains lui assurèrent qu’un jour ça arrêterait de pétouiller et que même si son voisin le faisait chevrer, il 
lui fallait prendre de l’empart et aller en fifer trois à l’auberge.   

ACTUALITÉS 

Rencontre à La Fourmilière 

O uvert depuis 2005, le lieu d’accueil parascolaire 
pranginois la Fourmilière fait désormais partie 

intégrante du décor. En effet, avec la possibilité d’ac-
cueillir 90 enfants par tranche horaire, on compren-
dra que cette structure concerne un grand nombre 
de familles. Gérée par la Fondation de la Petite En-
fance de Prangins, la Fourmilière a, depuis octobre 
2013, un directeur pédagogique ad interim, en la 
personne de Malik Achab, éducateur spécialisé.  
Pour celui-ci, la priorité absolue, ce sont les enfants. Il 
veut leur offrir un cadre sécurisant, des activités di-
verses qui leur permettent de donner du sens à leurs 
expériences. « Nous ne faisons pas du gardiennage 
mais nous optons pour une prise en charge de quali-
té, la plus individuelle possible, ayant à terme, un but 
pédagogique ». Il veut, d’une part, offrir à la Fourmi-
lière un fonctionnement optimal pour répondre aux 

attentes de ses employeurs, d’autre part, gérer 
l’équipe d’une quinzaine de personnes et enfin défi-
nir les lignes du travail éducatif.  
Outre la collaboration avec les parents et l’école, Ma-
lik Achab désire être en cohérence avec la vie de la 
commune en tissant des liens entre les enfants et les 
différents acteurs de la vie pranginoise. Et les projets 
dans ce sens ne manquent pas. Ainsi, pendant les 
vacances de février, les enfants ont suivi une sensibi-
lisation au recyclage, au tri sélectif avec des visites de 
la déchetterie et de la station d’épuration. Ils ont 
également participé à un atelier de créations recy-
clées. Un autre projet qui tient à cœur à Malik Achab, 
c’est son envie de rapprocher les enfants et les aînés. 
Il lui semble en effet que ces deux groupes de popu-
lation pourraient s’apporter beaucoup mutuellement. 
Des contacts ont déjà été pris dans ce sens.  
Nous lui souhaitons plein succès dans ses projets.     
                                                              Dominique Polikar 
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Si vous aimez le Jazz et plus particulièrement le boogie-
woogie, ne manquez pas le spectacle qui aura lieu aux 
Morettes le 29 mars prochain. La Commission culturelle 
y invite pour la deuxième année consécutive Silvan 
Zingg qui se produira cette fois avec son trio. Il sera ac-
compagné de Nuno Alexandre à la contrebasse et Vale-
rio Felice à la batterie ; le trio joue ensemble depuis plus 
de dix ans.     
  

Surnommé par la presse internationale l’ambassadeur 
suisse du boogie-woogie, Silvan Zingg est un musicien 
tessinois, pianiste virtuose, à la carrière internationale. Il 
s’est déjà produit dans plus de trente pays à travers le 
monde et a joué avec des musiciens de jazz prestigieux 
comme Chuck Berry, Tito Jackson, Ray Charles, Michel 
Petrucciani, Champion Jack Dupree, Quincy Jones et 
bien d’autres encore. Chuck Berry a dit de lui : « Silvan a 
le talent d’un musicien de St Louis, il pourrait être mon 
frère du blues ! » Suite à sa rencontre avec Claude Nobs, 
il se produit en 2011 au Montreux Jazz Festival au côté 
de B.B. King et Carlos Santana. Depuis 2002, il organise 
chaque année le festival international de boogie-woogie 
à Lugano qui réunit les meilleurs musiciens et danseurs 
du genre. 
 

Voilà pour le spectacle de cette soirée pendant laquelle 
vous pourrez également prendre un repas préparé par 
Claude Pareja, le restaurateur des Abériaux. Au menu, 
papet de poireaux comme plat principal, de quoi vous 
donner du pep pour la soirée ! 
            Dominique Polikar 

ACTUALITÉS 
 

Abaq Immobilier 
SA : une  nouvelle  
société à Prangins 

 

 

C’est une nouvelle agence immobilière qui s’est 
installée dans l’arcade à côté de la pharmacie : 
Abaq Immobilier SA.  
 

On nous avait annoncé le possible retour d’un 
point de vente de la chocolaterie Rapp  mais les 
projets ont changé entretemps, pour la plus 
grande joie de Samira Ben Khalifa, une des deux 
associés de la société. Samira, Pranginoise de 
longue date, se dit ravie de cette opportunité 
d’avoir une vitrine au centre du village. Cette  
nouvelle visibilité est un plus pour elle qui tra-
vaillait dans le domaine de l’immobilier depuis 
une dizaine d’année, en tant qu’indépendante.   
 

Associée à Jean-Paul Turrian qui s’occupe plus 
particulièrement de l’aspect projets et investisse-
ments, Samira, elle, prend en charge l’accueil, les 
conseils aux clients, les visites, etc. Cet aspect 
relationnel du travail, le contact avec les clients 
conviennent très bien à son caractère chaleureux 
et efficace. Secondés dans leur travail par Natha-
lie Turrian, licenciée HEC qui a travaillé dans l’ur-
banisme, l’immobilier  et en tant que stagiaire 
chez un architecte, ils réunissent ainsi trois pôles 
de compétence dans leur société. Disposant à 
eux trois d’un bon réseau et désireux de collabo-
rer avec des gens sérieux, ils s’occupent princi-
palement de courtage et tiennent à répondre au 
mieux aux demandes de chacun de leurs clients. 
 

Une tendance du marché ?  Il y a actuellement  
plus de maisons à vendre que d’appartements.  
               
       Dominique Polikar 

Centre des Morettes, le 29 mars à 19h30 
Ouverture des portes à 18h30.        Prix : Fr. 70 .- 
Réservations indispensables :  
pranginsanimation@prangins.ch         
Prélocation : Epicerie de Prangins 
Infos : www.pranginsanimation.ch  

Prangins International Club (PIC) 
invites you on a weekly basis: Thursday mornings 10am at 
the Café du Château for a gossip and chat. Friday eve-
nings from eight ‘til late at the Auberge de Prangins for 
drinks. Everyone welcome - either to meet new Prangi-
nois or to practise your English. Come along! 

Dîner Jazzy aux Morettes 

 PETITES ANNONCES 

Le TAP prépare sa Revue 
 

Le Théâtre Amateur de Prangins va proposer 
une REVUE pour son spectacle d'automne 
2014. Il y aura du "pranginois", du "région 
Nyon" et plus large encore ! 
Le TAP cherche des anecdotes entre 2002 et 
2014 sur le thème pranginois et qui mieux 
que vous, habitants de la commune, pour 
nous en communiquer quelques-unes de 
"croustillantes " ? 
Merci à vous de vous manifester par mail à  
daguenot@bluewin.ch  ou par tél. au 
 076 370 86 41 (Danielle Guenot-Kolly, prési-
dente du TAP) jusqu’ à fin avril. 

L'Association des Amis de Pierre Golay, 
artiste Pranginois disparu en 2002, vous invite à visiter 
l'exposition du château de Nyon, à partir du 10 avril.  
Des oeuvres de Pierre y seront exposées et ceci durant 
tout l'été.  
D’autres infos sur www.pierregolay.ch 
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Tous les mardis Gym des Aînés. Salle du Conseil, 15h à 16h 
 

 Concert annuel pour le 25ème anniversaire du Chœur mixte, renommé « Prangins 
en chœur ». Le vendredi, en deuxième partie : groupe de jazz MMD Jazz Big Band. Le 
samedi en deuxième partie : Véronique Mattana, humoriste. Salle des Morettes à 20h                                              

Jeudi 27 mars Jeux pour les Aînés Atout Cœur. Foyer de la salle des Morettes. 14h30 à 17h30. 

Infos : Liliane Gavillet 022 361 78 25 

Samedi 29 mars            Soirée Jazz avec Silvan Zingg. Spectacle et repas. Organisé par la Commission            
   culturelle. Salle de spectacles des Morettes à 19h30. Ouverture des portes à 18h30                                           
   Réservations indispensables : prangins.animation@prangins.ch           
   Prélocation : Epicerie de Prangins   
Semaine du 31 mars Décoration des Fontaines du village. Organisé par la Société de Développement . 

  Activités manuelles et créatrices. Foyer de la salle des Morettes. 13h30 à 17h.  

 Infos : Marguerite Schlup 022 361 67 42 / 079 641 86 71 

Samedi 5 avril  Repas de soutien afghan de l’Association NAI-QALA. Salle des Morettes. Dès  
   19h, apéritif offert suivi d’un repas afghan. Prix : Fr. 70.- par personne. Gratuit  
   enfants – de 10 ans ; Fr. 20.-  de 11 à 15 ans. info@nai-qala.org     www.nai-qala.org 
Jeudi 10 avril Château. Vernissage de l’exposition « Papiers découpés. Scherenschnitte.  

 Silhouette. Paper cuts ».  Entrée libre. 18h30 

Mardis 15 et 22 avril Château. Ateliers de vacances « Jeux d’ombres » (7 à 12 ans) de 14h à 16h30. 

    Inscriptions préalables au 022 994 88 90.  Prix : Fr. 10.-    

 Château. Visite guidée de l’exposition « Papiers découpés ». Avec Helen  

 Bieri Thomson.   14h30 à15h30, Fr. 10.-        

Dimanche 4 mai Château. Rendez-vous au jardin et Fête de printemps. Journée libre dans les jar-

dins du château sur le thème de la biodiversité. Stands : conseils, démonstrations, 

ateliers pratiques, visites guidées, marché de plantons, de rosiers et de semences. 

Participation du groupe Improvizanyon.   Entrée libre, 10h à17h. 

 Activités manuelles et créatrices. Foyer de la salle des Morettes. 13h30 à 17h.  

 Infos : Marguerite Schlup 022 361 67 42 / 079 641 86 71 

Dimanche 18 mai Château. Journée internationale des musées.                                                                             

11h à12h15 : Découverte des expos permanentes du musée. Visite guidée.               

14h30 à16h30 : Dans le cadre de l’expo « Papiers découpés », initiation au décou-

page. Places limitées. Inscription à l’accueil le jour même. Entrée libre.  10h à17h 

Jeudi 22 mai Jeux pour les Aînés Atout Cœur. Foyer de la salle des Morettes. 14h30 à 17h30  

 Infos : Liliane Gavillet  022 361 78 25 

Mercredi 4 juin Activités manuelles et créatrices. Foyer des Morettes. 13h30 à 17h.                               

Infos : Marguerite Schlup 022 361 67 42 / 079 641 86 71 

Dimanche 15 juin Château. Journée spéciale « Papiers découpés ». Musique. Découverte de l’expo-

sition avec des enfants-guides, élèves de l’école de Gimel-Etoy. Initiation au décou-

page. Parcours-jeu. Projection de film d’animation. Entrée libre. 10h à17h 

Vendredi 20 juin Château. Shakespeare «  Romeo and Juliet »  par the American Drama Group  

 Europe (in English).  19h30. Réservation : gma@adg-europe.com   Offre spéciale pour 
 les spectateurs : ouverture de l’exposition « Papiers découpés » de 17h30 à 19h30 

 Château. Le Potager de mois en mois. Voir programme du musée. 10h30 à 12h.  

Fr. 10.- 

L’AGENDA DES 
PRANGINOIS 

Vous organisez un évènement à Prangins, cette page vous est réservée !  
Les spectacles, concerts, marchés, expositions, ateliers  et autres manifestations nous intéressent.  Si vous  
désirez publier votre annonce dans cet agenda, vous pouvez nous contacter à l’adresse suivante :  
info@gazettedeprangins.net          Délai : 6 semaines avant chaque parution ( 21.3 / 21.6 / 21.9 / 10.12 )  

Printemps 2014 

Vendredi 21 et 
Samedi 22 mars 

m
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Mercredis 2 et  
30 avril  

Jeudis 17 avril et  
8 mai  

Mercredis 14 et  
28 mai 

Dimanches 6 avril, 
11 mai et 1er juin      


